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,croyances. J'ai de la peine à me désavouer moi-même, mais
j'éprouve de la joie à proclamer la vérité. A la Chambre, j'ai
appelé les écoles libres les sources d'ignorance, j'ai condamné

icerbement l'enseignement privé! Je m'étais fait l'écho des
opinions qui ont cours dans notre camp.

" La vérité est que l'enseignement officiel est fondamentale-
ment corrompu. Je prépare une loi qui donnera la liberté d'en-
seignenient la plus large. L'Etat aura le seul rôle de protéger
les maîtres et les élèves; l'Eglise aura la mission de fixer les
limites au delà desquelles il n'y a ni vrai ni juste; la science
pourra se développer dans l'immense champ de l'ordre matériel
et moral. Tis m'appelleront réactionnaire, clérical, l'Italie me
bénira, parce que, par cette innovation,je la peuplerai d'hommes,
tandis qu'actuellement l'Italie n'engendre que des.... tels que
.tu les connais.

"GIANTURCO'
Rome, 7 février 1897.

Aveux de Bismark

<rJe n'ai jamais pu prévoir avec certitude si mes plans réus-
siraient.

" Certes, je pouvais gouverner sur le courant des événements,
mais non diriger le courant même."

Il répète ce qu'a dit Bossuet avec plus d'élévation:
" Dieu nous a révélé que lui seul il fait les conquérants, et

,que seul il les fait servir à ses desseins."
Et ailleurs: " Dieu apprend aux rois ces deux vérités fonda-

mentales: premièrement, que c'est lui qui forme les royaumes
pour les donner à qui il lui plaît; et secondement qu'il sait les
faire servir dans les temps et dans l'ordre qu'il a résolu, aux
,desseins qu'il a sur son peuple."

Le parti libéral &après le "Réveil"

"Le. parti de " l'Avenir " de 1854 fut fondé au sein d'une
jeunesse généreuse, pleine de chaleur,de valeux.et die raxe talent.

Ondéecidade reprendre l'agitation.et d'employer trois forces.
1 L presse, et " r.veeit" bemAma fièremet la bot4>e.


